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Très peu d’hôtels indépendants parisiens sont «éco labellisés», estimant que la démarche,
en plus d’être coûteuse, génère des tâches administratives importantes et laisse entrevoir
des gains économiques (d'énergie, d'eau) difficiles à percevoir dans un premier temps.

L’hôtel durable

Très peu d’hôtels indépendants parisiens sont «éco labellisés», estimant que la démarche, en plus
d’être coûteuse, génère des tâches administratives importantes et laisse entrevoir des gains
économiques (d'énergie, d'eau) difficiles à percevoir dans un premier temps.

Et pourtant, il y a urgence. Selon l’ADEME, une nuit passée dans un hôtel engendrerait la
consommation de 300 litres d’eau (soit deux fois plus que la consommation domestique), 40 kW
d’électricité et de chauffage et 1 kg de déchets, (secteur ouvert 24 h/24, souvent équipé d’espaces
climatisés, d’ascenseurs…).

De plus, la nouvelle réglementation PMR [1] impose de développer entre autres la signalétique
lumineuse…

Pour ce faire, l’Office du tourisme de Paris  a mis en place un programme innovant de
développement durable pour encourager les hôteliers indépendants à adopter une démarche 
écoresponsable et signer la « Charte pour un hébergement durable à Paris », menée en
collaboration avec l’ADEME et l’UMIH (organisation professionnelle des hôteliers).

1. Les enjeux de la réduction de la consommation doivent rimer avec confort des 
occupants

L’ambition de l’hébergement durable est d’économiser afin de maîtriser les coûts d’exploitation
de l’hôtel, poste important. Le seul suivi des consommations d’eau et d’électricité tend à réaliser
entre 5 et 10% d’économie. Une démarche durable est un important levier d’économies car il
permet d’intégrer une réflexion sur la performance globale et de se préparer à la montée du prix
de l’énergie.

1. Eco-gestes au quotidien  

Energie-eau : 
Eclairage: éteindre quand c’est possible et remplacer des ampoules par des LED
permettant de réduire les consommations liées à l’éclairage par deux d’ici 2030
Réduire la consommation d’eau : fermer les robinets ou installer des mitigeurs pour
réguler le débit d’eau
Chauffage : 1 °C en moins et climatisation : pas trop froid (substituer la ventilation à la
climatisation)
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Eco-responsabilité du client qui obtiendra une facturation modulable en fonction de sa
consommation énergétique personnelle[2]

Approvisionnement : 
Réduction de l’utilisation des consommables (essuie-tout…), corbeille de tri sélectif
dans les chambres
Réduire de 50 % les frais de blanchisserie : lavage du linge, changement de draps et
de linges moins souvent

2. Rénovation du bâtiment :

Efficacité énergétique passive axée sur l'enveloppe du bâtiment et son isolation, double
vitrage (ou triple) dans les chambres et les parties communes…
Diminution des besoins de climatisation par l’amélioration des protections solaires passives
et actives, isolation des bâtiments (la menuiserie en bois et en aluminium assurent une 
isolation thermique optimale), augmentation des débits de la ventilation la nuit)
Remplacement d'équipements très voraces en énergie, comme une chaudière  

Cas concrets d’éco-gestes et de rénovation:

s Recyclage des écorces des oranges pressées pour le petit-déjeuner, habituellement jetées, pour
en faire des zestes, des orangettes ou de la confiture.

s Un hôtelier dans le 14e arrondissement a installé un panneau solaire sur sa façade. 

ÄL’exploitant hôtelier devient un gestionnaire d'énergie, aidé de systèmes de mesure et
d'automatisation qui vont permettre un véritable pilotage des économies d'énergie en identifiant
les gaspillages et en cherchant à les supprimer garantissant parallèlement un confort au moins
équivalent aux clients et aux équipes. 

2. Coût 

Comment pourrait-être compensé le surcoût immédiat de la mise en place d’un hôtel durable ?

Augmentation/ fidélisation de la clientèle ou en répercutant le coût sur le prix de la chambre
Accompagnement budgétaire et fiscal pour la rénovation du bâtiment (amortissement
accéléré, diminution de l’IS…)
Amortissement du « surcoût » en moins de 10 ans grâce aux économies d’eau et d’énergie
Subvention de l’ADEME lorsque l’hôtelier est signataire de la charte ci-dessus évoquée
(exemple de subvention lorsque l’hôtelier choisit  de faire le Bilan Carbone de son
établissement avec un consultant habilité par l’ADEME, 50 % de 15 K€ d’honoraires pour
une intervention de 10 à 15 jours).

Face à la crise énergétique importante, une démarche volontaire de rénovation durable est
urgente dans le secteur de l’hôtellerie indépendante.

Démarche renforcée par le classement hôtelier de 2009 qui a imposé un certain nombre de
critères obligatoires sur le sujet. Les exploitants hôteliers se prêtent désormais à ces gestes et
formations qui leur permettent de gagner des points pour leur classement en étoiles. Même si les
rénovations pour la petite hôtellerie indépendante parisienne ne sont pas encore au rendez-vous,
au vu des difficultés de financement des projets, les autres actions (gestes, changements
d’habitudes ne nécessitant pas d’investissement, mais seulement de la formation), ont quant à eux
un impact économique immédiat.  
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[1] Personne à mobilité réduite

[2] L’Eco-box, la chambre d’hôtel saine et écologique, a remporté le premier prix du concours «
Bâtir écologique » 
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